
Jubilate 2026 
 

 
Liturgie d’entrée 

 

Bienvenue en ce troisième dimanche après Pâques.  
Dans la tradition de l'Église,  
il porte le nom de Jubilate  
« Acclamez Dieu, toute la terre ! »  
Depuis le matin de Pâques  
et la victoire de la vie sur la mort,  
nous acclamons et proclamons le Seigneur ressuscité. 
 
Aujourd’hui, un petit enfant nous est présenté  
afin de recevoir le baptême.  
C’est avec joie que nous l’accueillons  
avec ses parents, parrain et marraine… 
 

 

P : Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit. 

 

 
P : Le Seigneur soit avec vous 

 
Assemblée : Vous, tous les peuples de la terre, Acclamez Dieu, chantez 
de joie. Louez le Dieu en qui espère, Sur qui s’appuie tout homme droit. 
Seigneur dont la force est terrible, Tes œuvres nous ont étonnés ; Ceux 
qui se croyaient invincibles Tu les contrains à s’incliner. 
 

Dieu a changé en terre ferme La mer où son peuple a passé. A 
l’oppression il a mis terme : Redressez-vous, applaudissez ! L’autorité 
que Dieu exerce Sans se lasser veille en tous lieux, Pour déjouer l’œuvre 
perverse, Pour abaisser les orgueilleux. (Psaume 66) 
 

Demande et annonce du pardon 

Dieu, notre Père,  
tu viens vers nous dans la nouveauté  
et tu fais de nous les témoins  
de la résurrection de ton Fils Jésus le Christ.  
Tu veux que ns proclamions que tu es le Dieu vivant,  
et nous avons peur de la mort.  
 



Tu veux que ns manifestions ta lumière  
et nous tâtonnons dans l’obscurité.  
Tu veux que nous célébrions le mystère de ta présence 
et nous restons prisonniers de nos habitudes.  
Greffe-nous sur ta vie pour que circule en nous ton Esprit  
et que nous devenions féconds d’amour et de joie.  
Dieu de vie, écoute et prends pitié. 
 

Tous : Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde, qu'il nous 
pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle. Amen 
 

 
Vous qui avez soif d’une vie nouvelle,  
recevez l’assurance qu’effaçant tout ce qui est d’hier,  
Dieu fait en vous toutes choses nouvelles. 
Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créature.  
L‘ancien est passé, voici qu‘advient du neuf !  
Celui qui met sa confiance en Dieu et trouve sa joie en Jésus 
Christ sera sauvé. 
 

 

 
 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 



Prière du jour 

Dieu créateur de toute chose,  
tu nous fais revivre le mystère pascal  
où l’être humain, rétabli dans sa dignité,  
trouve l’espérance de la résurrection.  
Ce que ns célébrons aujourd’hui dans la joie,  
fais-nous la grâce de le traduire  
en gestes de foi, d’espérance et d’amour.  
Par Jésus Christ, le Seigneur ressuscité,  
qui nous conduit vers toi, pour vivre,  
dans la joie de l'Esprit,  
l'amour qui défie les siècles des siècles.  

 
 
Liturgie de Baptême 
 
… Jésus, le Christ, a été baptisé au Jourdain.  
Il est descendu dans l’eau. Lorsqu’il en est sorti,  
Dieu lui a déclaré :  
« Tu es mon Fils bien-aimé ! »  
Aujourd’hui, Dieu déclare à cet(te) enfant :  
« Tu es mon enfant, tu ne le sais pas encore,  
mais je t’adopte, je te connais par ton nom. » 
 

Jésus a été plongé dans la mort.  
Il a accepté de donner sa vie.  
Notre baptême nous invite à suivre Jésus Christ  
et à redécouvrir chaque jour ce don de Dieu. 
 

 
 

Au jour de Pâques,  
le Christ est entré dans une vie nouvelle.  
Il est passé des ténèbres à la lumière.  
Par le baptême, dès maintenant,  
cette vie nouvelle est offerte dans l’Esprit saint. 
 

Au moment de monter vers son Père et notre Père, le Christ 
ressuscité vient vers ses apôtres et leur déclare : 
 

« Tout pouvoir m’a été donné dans le ciel et sur la terre. Allez 
parmi tous les peuples, et faites des disciples ; baptisez-les au 
nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit, enseignez-leur à 
garder tous les commandements que je vous ai donnés. Et voici, 
je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde. » 
 

Aujourd’hui encore, nous recevons ces paroles du Seigneur, et 
nous allons baptiser votre enfant. 
 

Par le baptême, Dieu nous place sous l’autorité de Jésus Christ. 
Demander le baptême, c’est accepter de renoncer à tout ce qui 
nous sépare de Dieu. 
 

Parents, parrain et marraine, chrétiens de cette assemblée, pour 
vous et pour cet(te) enfant, voulez-vous renoncer à tout ce qui 
vous empêche de suivre Jésus Christ, et vivre pleinement dans la 
joie de Dieu ?  
 

Si telle est votre intention, dites :  
« Oui, nous le voulons ! » 
R : Oui, nous le voulons !  
 
 
 



Par le baptême, cet(te) enfant entre dans l’alliance de Dieu. C’est 
pourquoi, environnés de la grande nuée des témoins de tous les 
temps et de tous les lieux, proclamons ensemble la foi chrétienne 
en disant :  
 

Je crois en Dieu, le Père tout-puissant, créateur du ciel et de la 
terre. 
 

Je crois en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur, qui a été 
conçu du Saint-Esprit et qui est né de la vierge Marie ; il a 
souffert sous Ponce Pilate, il a été crucifié, il est mort, il a été 
enseveli, il est descendu aux enfers. Le troisième jour, il est 
ressuscité des morts, il est monté au ciel, il est assis à la droite 
de Dieu, le Père tout-puissant, et il viendra de là pour juger les 
vivants et les morts. 
 

Je crois au Saint-Esprit, la sainte Église universelle, la 
communion des saints, la rémission des péchés, la résurrection 
de la chair et la vie éternelle. Amen. 
 

Voulez-vous que votre enfant soit baptisé(e) dans cette foi ? 
R : Oui ! 
 
Prions :  
Seigneur, notre Dieu,  
au commencement du monde,  
ton Esprit planait sur les eaux. 
Tout au long de l’histoire du salut,  
par l’Esprit et par l’eau, tu as manifesté ta grâce :  
au travers de la mer Rouge,  
tu as libéré ton peuple de l’esclavage,  
et au travers du Jourdain  
tu l’as fait entrer dans la terre promise ;  
 

c’est dans l’eau du Jourdain  
que Jean a appelé ton peuple à la repentance  
et a baptisé ton Fils bien-aimé. 
Que l’Esprit saint qui est descendu sur ton Fils  
fasse naître cet(te) enfant à la vie nouvelle. 
À toi la puissance et la gloire, aux siècles des siècles. 
R : Amen 
 

Quel(s) prénom(s) avez-vous donné(s) à votre enfant ? 
R : NN. 
 

NN, je te baptise au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit.  
 
Que le Dieu trois fois saint te garde pour la vie éternelle. 
 

« Quand les montagnes s’effondreraient, quand les collines 
chancelleraient, mon amour pour toi ne faiblira pas et mon 
alliance de paix ne sera pas ébranlée », dit le Seigneur qui a 
compassion de toi.  
Pour toi, Jésus le Christ est mort et ressuscité ! 
Sois marqué(e) du signe de la croix. (+) 
 

« Vous tous qui avez été baptisés en Christ,  
vous avez revêtu  le Christ », déclare l’apôtre Paul. 
NN, tu as revêtu le Christ. Ce vêtement blanc en est le signe. 
 
Maintenant, NN, tu es lumière dans le Seigneur,  
vis comme un(e) enfant de lumière.  
Que ce cierge te rappelle le jour de ton baptême  
et la parole du Christ qui a dit :  
« Je suis la lumière du monde.  
Celui qui me suit ne restera pas dans les ténèbres,  
il aura la lumière de la vie ! »  
 



Vous, parents, parrain et marraine,  
en demandant le baptême pour votre enfant,  
vous l’engagez à suivre Jésus Christ.  
Avec l’Eglise qui le/la reçoit aujourd’hui,  
vous aurez à l’élever dans la foi  
afin qu’il/elle aime Dieu et son prochain.  
Si telle est bien votre résolution, dites :  
« Oui, avec l’aide de Dieu ». 
R : Oui, avec l’aide de Dieu ! 
 
Frères et sœurs,  
NN est désormais membre du Corps du Christ.  
Souvenez-vous que le bien ou le mal qu’on lui fera,  
sera regardé par Jésus comme si on l’avait fait à lui-même. 
Il déclare, en effet, dans l’Evangile :  
« Ce que vous avez fait  
à l’un de ces plus petits de mes frères,  
c’est à moi que vous l’avez fait. » 
 
Père tout-puissant, notre créateur, tu nous libères de tout mal et 
tu nous fais renaître d’eau et d’Esprit. Aujourd’hui, tu ajoutes 
Mallo à ton peuple. 
R : Béni sois-tu, Seigneur ! 
 
Jésus Christ, Fils unique du Père, tu as aimé les tout-petits et tu 
les as bénis, les donnant en exemple. 
R : Béni sois-tu, Seigneur ! 
 
Esprit saint, Esprit d’amour, tu viens en nos cœurs pour y faire 
éclore l’espérance et la paix du Royaume. 
R : Béni sois-tu, Seigneur ! 

Seigneur, notre Dieu,  
rends-nous fidèles à l’alliance de notre baptême ;  
garde-nous dans l’esprit d’enfance et d’humilité ;  
accomplis en nous ce que tu as commencé,  
et fais de nous des témoins de ton amour éternel.  
R : Amen. 
 
Assemblée : Nos cœurs pleins de reconnaissance A toi s’élèvent, Dieu 
d’amour. Nous bénissons ton alliance, O toi qui veilles sur nos jours.  
 

Dans ta bonté toujours la même, Tu nous connais par notre nom. 
Marqués du sceau de ton baptême, En Jésus, nous t’appartenons.  
 

Tu as voulu dès notre enfance Nous accueillir en ta bonté. Maintiens en 
nous cette assurance Que Jésus-Christ nous a sauvés ! (23/10) 
 

La Parole de Dieu 
Du Livre des Actes des Apôtres 

 

Alors Paul, debout au milieu de l’Aréopage,  
fit ce discours : « Athéniens, je peux observer que vous êtes,  
en toutes choses, des hommes particulièrement religieux. 
En effet, en me promenant  
et en observant vos monuments sacrés,  
j’ai même trouvé un autel avec cette inscription :  
“Au dieu inconnu.”  
Or, ce que vous vénérez sans le connaître,  
voilà ce que, moi, je viens vous annoncer. 
Le Dieu qui a fait le monde  
et tout ce qu’il contient,  
lui qui est Seigneur du ciel et de la terre,  
n’habite pas des sanctuaires faits de main d’homme ; 
il n’est pas non plus servi par des mains humaines,  



comme s’il avait besoin de quoi que ce soit,  
lui qui donne à tous la vie, le souffle et tout le nécessaire. 
À partir d’un seul homme,  
il a fait tous les peuples  
pour qu’ils habitent sur toute la surface de la terre,  
fixant les moments de leur histoire et les limites de leur habitat ; 
Dieu les a faits pour qu’ils le cherchent  
et, si possible, l’atteignent et le trouvent, lui qui,  
en fait, n’est pas loin de chacun de nous. 
Car c’est en lui que nous avons la vie, le mouvement et l’être. 
Ainsi l’ont également dit certains de vos poètes :  
Nous sommes de sa descendance. 
Si donc nous sommes de la descendance de Dieu,  
nous ne devons pas penser  
que la divinité est pareille à une statue d’or,  
d’argent ou de pierre sculptée par l’art  
et l’imagination de l’homme. 
Et voici que Dieu,  
sans tenir compte des temps où les hommes l’ont ignoré,  
leur enjoint maintenant de se convertir, tous et partout. 
En effet, il a fixé le jour où il va juger la terre avec justice,  
par un homme qu’il a établi pour cela,  
quand il l’a accrédité auprès de tous  
en le ressuscitant d’entre les morts. » 
Quand ils entendirent parler de résurrection des morts, 
les uns se moquaient, et les autres déclarèrent :  
« Là-dessus nous t’écouterons une autre fois. » 
C’est ainsi que Paul, se retirant du milieu d’eux, s’en alla. 
Cependant quelques hommes s’attachèrent à lui  
et devinrent croyants.  
 

Parmi eux, il y avait Denys, membre de l’Aréopage,  
et une femme nommée Damaris, ainsi que d’autres avec eux. 

(17,22-34) 
Court jeu d’orgue 

 
Alléluia, 

Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créature. 
Le monde ancien est passé, voici qu’une réalité nouvelle est là. 

Alléluia ! 

2 Corinthiens 5,17 

Acclamation de l’Évangile : 

 
 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ selon Jean 

 
Moi, je suis la vraie vigne,  
et mon Père est le vigneron. 
Tout sarment qui est en moi,  
mais qui ne porte pas de fruit, mon Père l’enlève ;  
tout sarment qui porte du fruit,  
il le purifie en le taillant, pour qu’il en porte davantage. 
Mais vous, déjà vous voici purifiés grâce à la parole  
que je vous ai dite. 
Demeurez en moi, comme moi en vous.  
De même que le sarment  
ne peut pas porter de fruit par lui-même  
s’il ne demeure pas sur la vigne,  
de même vous non plus,  
si vous ne demeurez pas en moi. 



Moi, je suis la vigne, et vous, les sarments.  
Celui qui demeure en moi  
et en qui je demeure, celui-là porte beaucoup de fruit,  
car, en dehors de moi, vous ne pouvez rien faire. 
Si quelqu’un ne demeure pas en moi,  
il est, comme le sarment, jeté dehors,  
et il se dessèche. Les sarments secs,  
on les ramasse, on les jette au feu, et ils brûlent. 
Si vous demeurez en moi,  
et que mes paroles demeurent en vous,  
demandez tout ce que vous voulez,  
et cela se réalisera pour vous. 
Ce qui fait la gloire de mon Père,  
c’est que vous portiez beaucoup de fruit  
et que vous soyez pour moi des disciples. (15,1-8) 
 

Gloire à toi, Seigneur ! 

 
 

Prédication 
 

Que la paix de notre Seigneur soit toujours avec nous. 

Amen ! 

Chers frères et sœurs en Christ, 

Vivre un chemin de vie avec le Christ, alors même que 

Jésus n’est plus physiquement avec nous, voilà une 

mission bien difficile. Comment croire encore ? Comment 

croire en la puissance de vie de Dieu ? Comment être 

encore bouleversés par la force de l’Evangile ? Comment 

croire en sa création, lorsqu’on constate l’instabilité du 

monde autour de nous et l’incertitude croissante dans 

laquelle nous plongent les décisions de certains 

dirigeants ? 

Et dans nos vies personnelles, comment croire encore en 

la vie, lorsque les difficultés surviennent, lorsqu’on perd 

un proche, et que tout semble nous ramener au pied d’un 

mur insurmontable ? 

Ce sont là des questions qui peuvent parfaitement être les 

nôtres. Ce sont là aussi des questions que se posaient les 

premiers chrétiens, qui se demandaient comment vivre 

leur relation à Dieu, et à ce Christ soudainement disparu 

de leur réalité physique. 

C’est précisément là que l’évangéliste Jean nous vient en 

aide1. Par le passage que nous venons d’entendre, il nous 

aide à percevoir, au cœur de notre quotidien, la présence-

même de Dieu. Malgré tout. Malgré son absence 

physique. 

Et pour nous aider à le comprendre, voilà Jésus qui prend 

une image. Une image parlante, en tout cas pour moi qui 

 
1 Cf. Jean Zumstein, L’apprentissage de la foi. A la découverte de l’évangile de Jean et 
de ses lecteurs, Genève, Labor et Fides, 20152, pp. 58-62. 



vis au milieu des coteaux du bord du lac de Neuchâtel, et 

certainement tout autant pour vous ici en Alsace. 

L’image de la vigne et du vigneron pour dire le lien 

indéfectible entre Jésus et Dieu, l’image ensuite de la 

vigne et du sarment, pour dire le lien tout aussi 

indéfectible entre le Christ et nous, chercheurs, 

chercheuses de Dieu. 

Pensez à Dieu comme au vigneron, nous dit en quelques 

sortes Jésus. Dieu veut faire circuler dans la vigne sa 

propre vie. Le vigneron soigne la vigne, la taille-même 

pour qu’elle porte davantage de fruits. 

Pensez à moi, dit Jésus, comme à cette vigne. Je suis une 

vie humaine en qui la vie de Dieu est présente. Et 

regardez-vous comme les branches de cette vigne, voyez 

comme nous sommes tous reliés. Dieu circule en moi, je 

circule en vous.2 

Chers frères et sœurs, c’est là toute notre chance. Contre 

vents et marées, Dieu irrigue comme la sève jusque dans 

les extrémités de sa vigne, dans les sarments que nous 

sommes.  

C’est ce que Jésus affirme avec force : « Je suis la vraie 

vigne ». Vraie, non pas par opposition à une autre, mais 

 
2 D’après John Shelby Spong, Le quatrième évangile. Récits d’un mystique juif 
chrétien, Paris, Karthala, 2021, p. 147. 

parce qu’en elle circule pleinement la vie de Dieu.3. Là où 

est Jésus, là est Dieu. Les sarments que nous sommes 

peuvent alors puiser la sève, et vivre alors de la vie de 

Dieu, cette vie en plénitude que nous cherchons, cette vie 

bonne que Dieu veut pour chacun, pour chacune de nous, 

cette vie vivifiante symbolisée dans le geste du baptême 

qui vient d’être posé sur Malo. 

Et cela change complètement notre manière de voir Dieu. 

Notre évangile de ce jour ne nous présente pas un Dieu 

lointain et extérieur. Une entité vague à laquelle nous 

croirions arbitrairement, comme un enfant choisit de 

croire ou de ne plus croire au Père Noël. Non, l’évangile 

nous donne au contraire le visage d’un Dieu qui nous 

vivifie de l’intérieur. 

« Votre vocation », poursuit Jésus, « votre vocation en 

tant que branches de la vigne est de rester fixés à la vigne. 

C’est ainsi que vous vivrez de la vie de Dieu et que vous 

porterez du fruit. » 

Non, Jésus ne nous demande pas de produire du fruit. Ce 

qu’il nous demande, c’est seulement de demeurer en lui, 

de rester greffé sur lui, comme lui-même demeure en 

nous, depuis toujours et pour toujours. ‘Demeurez en 

 
3 Jean Zumstein, L’Evangile selon Saint Jean (13-21), Genève, Labor et Fides, 2007, p. 
99. 



moi, comme déjà je demeure en vous’. Il n’y a là aucun 

chantage, aucune condition. Le fait que le Christ demeure 

en nous est quelque chose de donné. Oui, il y a donc en 

nous la Présence du Christ, déposée dans le cœur de 

chacun, et c’est ce qui fait notre identité profonde 4. 

La vie de Dieu, nous dit Jésus, circule donc en nous. Le 

Christ est là et se donne à nous. Et pourtant nous restons 

libres. Demeurer en Christ, c’est choisir de poursuivre et 

d’entretenir la relation, par le contact avec sa parole et 

par la prière, qui font vibrer en nous cette présence de 

Dieu 

Entretenir cette relation, c’est revenir à cette présence 

intérieure lorsque nous sommes déconnectés, c’est 

retrouver le chemin vers la Vie de notre vie,5 cette vie qui 

remplit lorsque nous nous sentons vides, cette vie sur 

laquelle nous pouvons nous appuyer lorsque nous 

vacillons, cette sève qui nous vivifie lorsque nous nous 

sentons desséchés.6 

 
4 D’après Michel Cornuz, prédication du 28 avril 2018, Eglise française réformée 
évangélique de Bâle. 
5 Expression de l’abbé Maurice Zundel. 
6 D’après Michel Cornuz, prédication du 28 avril 2018, Eglise française réformée 
évangélique de Bâle. 

Et cette vie qui nous porte de l’intérieur7, Dieu l’a inscrite 

dès l’origine. Dans le récit de la création, « quand Dieu 

crée les plantes et les arbres, il leur donne la possibilité de 

produire fruits et semence. La vie donnée par Dieu est 

une vie qui porte en elle des germes de vie »8. Portés de 

l’intérieur par le Christ et par sa Parole, vie de Dieu qui 

circule en nous comme de la sève, nous portons des 

fruits, la vie et la lumière de Dieu, cette vie même que 

Dieu vient de donner et de promettre dans le baptême de 

Malo. 

Chers frères et sœurs, la question reste posée : comment 

croire aujourd’hui ? 

Peut-être pas en cherchant à produire quelque chose de 

plus, pas en essayant d’être de meilleurs croyants, pas en 

nous forçant à avoir une foi plus forte. Mais simplement 

en revenant à cette vie qui est déjà là, à cette présence du 

Christ qui ne s’est jamais retirée, à cette sève qui continue 

de circuler, même quand nous ne la sentons plus. 

Demeurer là, reliés, parfois fragiles et hésitants, mais 

toujours portés. 

 
7 Cf. Fr. François, « Le don d’une présence déposé en chacun », in : Fr. François et Fr. 
Pierre-Yves, Le don d’une présence, Taizé, Les Presses de Taizé, 2002, pp. 82-84. 
8 Bernadette Escaffre, Cahiers Evangile n°146, Paris, Cerf, p.17. 



Et le baptême de Malo dit précisément cela : une vie 

donnée avant toute réponse, une promesse déposée, un 

lien que rien ne peut défaire. 

Alors oui, le monde peut être instable, nos certitudes 

peuvent vaciller, mais la vigne, elle, tient bon. Amen ! 

 
Jeu d’orgue 
 
Prière d’intercession 

Seigneur,  
toi qui demeures en nous, 
reçois notre action de grâce et notre prière. 

 
Au cœur de l'histoire du monde, 
tu t'es manifesté  
comme le défenseur des petits : 
 

Soutiens par la force de l’Esprit saint, 
les pauvres, les malades, 
les exclus, les prisonniers, 
tous ceux qui sont laissés pour compte. 
R/ 
 

En tout lieu de ce monde, 
tu appelles les hommes et les femmes à la foi. 
 

Accorde à tes fidèles 
d'être unis en une communauté fraternelle, 
et de porter du fruit en abondance. 
R/ 

Dans le silence confions à Dieu  
ce qui nous tient particulièrement à cœur. 

Silence 

Seigneur,  
sans te lasser, tu envoies ton Esprit.  
Exauce les prières que nous t’adressons,  
Toi qui es béni pour les siècles des siècles. 
 

Offrande pendant le chant  

Assemblée : Remplis d’amour et de reconnaissance, Nous t’adorons 
dans ta grandeur immense. Nous te louons, notre Dieu, notre Roi, Nous 
te chantons du cœur et de la voix.  
 

Le monde entier, ton merveilleux ouvrage, Le monde entier te rend un 
humble hommage. La mer, les cieux, sans se lasser jamais, Chantent ta 
gloire, annoncent tes hauts faits.  
 

Daigne toujours nous garder, nous défendre De tant de maux qui 
pourraient nous surprendre. Sois notre guide et conduis tous nos pas 
Et fais, Seigneur, qu’ils ne s’égarent pas. (41/23) 

 
Prière d’offrande 

Dieu très bon, 
nous te rendons grâce. 
Tout t’appartient,  
ce que nous sommes et ce que nous avons.  
Avec cette offrande 
nous t’apportons ce pain et ce vin, 
rappel de tout ce que tu nous donnes. 
Fais-en les signes de ton salut,  
qu’ils fortifient notre foi  
et renouvellent notre vie. 
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
béni pour les siècles des siècles.  

 



 
 
 
 
Il est vraiment juste et bon de te rendre grâce, 
Dieu tout-puissant, notre créateur, 
par Jésus Christ, ton Fils bien-aimé. 
En venant parmi nous, 
il nous a rendu l’espérance 
d’avoir un jour part à ta gloire. 
Sa mort nous affranchit de la mort, 
et dans le mystère de sa résurrection 
chacun de nous est déjà ressuscité. 
C’est pourquoi 
le peuple des baptisés, 
rayonnant de la joie pascale, 
exulte par toute la terre, 
tandis que les anges chantent sans fin 
l’hymne de ta gloire : 
 

 

 

 

 

 
 

Le Seigneur Jésus,  
la nuit où il fut livré,  
célébra la Pâque avec ses disciples. 
 

Il prit du pain, 
et après avoir rendu grâce 
le rompit et le donna à ses disciples en disant : 
 

Prenez et mangez,  
ceci est mon corps donné pour vous. 
Vous ferez cela en mémoire de moi. 
 
De même,  
il prit une coupe,  
et après avoir rendu grâce, 
la donna à ses disciples en disant : 
 



Buvez-en tous, 
car ceci est la coupe de mon sang, 
le sang de l’alliance nouvelle et éternelle, 
versé pour vous et pour la multitude 
en rémission des péchés. 
Vous ferez cela en mémoire de moi. 
 

Il est grand le mystère de la foi ! 
 

 
 

Envoie ton Esprit saint sur nous,  
sur ce pain et sur ce vin que nous te présentons,   
afin que nous ayons part (+)  
au mystère de la présence du Christ. 
 

À nous qui allons le recevoir,   
accorde-nous d’être unis dans la foi et dans l’amour. 
Ouvre nos yeux à toute détresse.  
Inspire-nous à tout moment la parole  
qui convient lorsque nous sommes en présence  
de personnes seules ou désemparées.  
 

Pour l’Église de la terre, nous te prions : 
pour ses pasteurs, pour tous ceux qui, en elle,  
offrent de leur temps, 
de leurs forces, de leur bonne volonté, 
afin que rayonne, ici et en tout lieu, 
l’espérance du Christ. 
 
 
 

Et lorsque prendra fin notre pèlerinage sur la terre, 
reçois-nous en ton Royaume  
où nous serons comblés de ta grâce  
tous ensemble et pour l’éternité. 
 

Par lui, avec lui et en lui,  
à toi, Dieu le Père tout-puissant,  
dans l’unité du Saint-Esprit,  
tout honneur et toute gloire,  
pour les siècles des siècles. 
 

 
 
 
 

 
Notre Père qui es aux cieux,  
que ton nom soit sanctifié,  
que ton règne vienne,  
que ta volonté soit faite  
sur la terre comme au ciel.  
Donne-nous aujourd’hui  
notre pain de ce jour,  
pardonne-nous nos offenses  
comme nous pardonnons aussi  
à ceux qui nous ont offensés  
et ne nous laisse pas entrer en tentation,  
mais délivre-nous du mal,  
car c’est à toi qu’appartiennent le règne,  
la puissance et la gloire,  
aux siècles des siècles. Amen. 
 

 



Geste de paix 

La paix du Seigneur soit avec vous tous. 
Assemblée : La paix du Seigneur soit avec toi. 
 
Le pain que nous rompons,  
en lui nous avons communion au corps du Christ. 
 

La coupe de bénédiction pour laquelle nous rendons grâce,  
en elle nous avons part au sang du Christ. 
Voici l’agneau de Dieu qui enlève le péché du monde  
 

 
Ceux qui veulent communier pourrons s’avancer par l’allée 
centrale et retourner à leur place par les allées latérales.  
 
Heureux sommes-nous d’être les invités au Repas du Seigneur : 
 

Assemblée : Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir,  
mais dis seulement une parole et je serai guéri ! 
 
Invitation  

Venez dit le Seigneur, venez car tout est prêt :  
voici que je fais toute chose nouvelle ! 

 

 
Communion 

Jeu d’orgue 
 
 

Prière d’action de grâce 

Seigneur notre Dieu, 
grâce te soit rendue pour ce repas 
auquel ton Fils, le Christ ressuscité,  
nous a invités. 
Que ton Esprit ouvre nos yeux,  
nos cœurs et nos mains, 
et nous fasse vivre  
dans la lumière du Royaume 
que tu as préparé, 
pour les siècles des siècles. 
 

 
 

 
 

 

Assemblée : Loué sois-tu, ô Jésus Christ ! nous désirons ta présence Et 
tu te fais nourriture. 
 

Loué sois tu, ô Jésus Christ ! Quand nos regards te recherchent Au fond 
des cœurs tu habites. Alléluia ! alléluia ! alléluia !  
 

Loué sois tu, ô Jésus Christ ! En attendant que tu viennes Tu nous 
confies ton message. Alléluia ! alléluia ! alléluia ! (34/26) 
 
 

Envoi 

 
 
 
 
 

 



Bénédiction  

Recevez la bénédiction du Seigneur : 
Que le Dieu de l’espérance  
vous remplisse de joie et de paix dans la foi  
pour que vous débordiez d’espérance  
par la puissance du Saint-Esprit.  
 
Et que Dieu tout-puissant vous bénisse :   
Le Père + et le Fils et le Saint-Esprit,  
à lui la gloire pour les siècles des siècles. 
 

 


